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Ma chambre, où I on ae réun 
tous les matins et où l’on tro 

déjeuner tel quel, offrait ui 
gu ier mélange : le duc de Lai 
Pauc'oaud, Barthès, l’abbé D< 
Mirabeau, Chamfort, Lauraja 
Di pont de Nemours, Rult 
Ck menl-Gouffîer, Louis de ! 
bo me s’y rencontraient habiti 
m- nt et toujours avec plaisir, 
y parlait un peu de tout, et av< 
plus grande liberté. C’étaient 
prit et la mode du tempe, 
avait pour nous ous plaisir et 
truction, en réalité quelque t 
tion en perspective. C’étaient 
matinées excellentes pour 
quelles je me sentirais encore 
goût.

Des nouvelles du jour, les i 
lions de politique, de comm 
d’administration, de finances, i 
valent toutes successivement 
la conversation. Une des cl 
dont on s’occupait le plusaloîs 
le traité de commerce de la Fi 
avec l’Angleterre qui venait « 
conclu. Les détails de cette gr 
question intéressaient particul 
ment les hommes instruit» teh 
Panchaud, Dupont de Nem 
etc., ; nous autres ignorants, 
un peu amateurs, comme' 
zun, Barthès, Choiseui et 
nous nous en tenions aux gé

La carrière des affaires m’ 
ouverte, je me servis assez ha 
ment de la place d’agent génér 
clergé, à laquelle j’étais des 
pour étendre mes relations, t 
de bonne heure des rapports 
>1 de Mau repas, avec M. Tu 
M. de Milesherbes, M. de Cas 
M. de Calonue, quelques cs& 
lers d’Eiat, plusieurs chefs d’a 
nistration. Mes premières relai 
me conduisirent vers le n 
temps chez M. le duc de Choi 
chez Mme de Brionne, chex 
de Montesaon, chez Mme de 1 
tiers, chez Mme de La Reynièi 
des jours déterminés, la gr 
compagnie de Paris s’y rêuuii 
Une manière d’être froide, une 
serve apparente, avaient fai 
à quelques personnes que j’ava 
l’esprit. Mme de Gramont, 
n’aimait cas ks réputations qi 
n’a /ait pas faites, me fut à moi 
but de quelque utilité en cherc 
à m'emba/rasser. .1* soupais 
la premiere fois i Auteuil 
Mme de Bouffîers, placé à vue 
trémité de la table, parlant à \ 
avec mon voisin, Mme de Crac 
d'une voix forte et rauque, me 
mande, en m’interpellant par 
nom, ce qui m’avait assez fi 
on entrant dans ie salon, où j 
suivais, pour dire : Ah t ah /...' 
dame la duchesse, lui répond 
ne m’a pas bien entendu, ce 
pas Ah ! ah ! que j’ai dit, c'e»t 
oh !... ” Cette misérable ré[ 
fit nre, je continuai a souper e 
dis plus un mot. En sortan 
table, quelques personnes s’a 
obèrent de ruoi, et je reçus pot 
jouis savants plusieurs invita 
qui me mi eut à même de fain 
i aissance avec les personnes q 
dé-irais le pl-us rencontrer.

La maison de mes parents n 
fournissait point de moyens i 
égard ; ils voyaient peu de mo 
et peu surtout de l’espèce qui 
lait sur le grand théâtre ou 
se disputait les places mi

t

SA MÈRE
...Je choisissais pour aller 

ma mère les heures où elle 
seute : c’était pour jouir dava 
des grâces de son esprit. Fers 
ne m’a jamais paru avoir dan 
conversa ion un charme corn 
ble au sien. Elle n’avait at 
prétention. Elle ne parlait qui 
nuances ; jamais elle n’a dit u 
mot : c’était quelque-.chose de 

, exprimé. Les bons mots se re 
nent, et elle ne voulait que ( 
et p rdre ce qu’elle disait. Lu 
vhesse d’ex prenions faciles, 
velles et toujours délicates, foi 
■ait aux besoins variés de sei

1
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TEVTjTÆTOTftlu CANA DA ! ment, du reste ! ) ou ne les accept* vouloir bien me faire l’honneur j 
i pas quand on vit arec son mari de m’épouser. Elle a object1 qu’- 

Non, non, pas de mariage! elle el moi étions trop pauvres. 
Le visage du brave Àrtistide —C'est vrai, balbutia le jeune

exprimait un tel chagirn qu’Àlice homme.
fut touchée. Elle prit sa —C’est faux ! Comprenez donc 
main. I qu’il faut que j’aie

— Est-ce que vous allez vous i m’occuper de vous deux, d«* vous 
désoler, maintenant? En veilà! venir en aide ! Est-ce que tous 
un homme qui se décourage tout êtres façonnés à la souffranqp, 

mes pauvres amis ?
cependant Vous ressemblez à des oiseaux 

tombés de la bran- he sur un tas

Bryson, Graham & Cie.TT 1ST JE
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le droit de

ONT CRÉÉ UNE COMMOTION Pi K
PREMIÈKR PARTIE L’Enorme Coupe de leurs Prix îde suite 1

— Vous m’aviez(Suite) La grosse vente recommence encore, marchant rondement comme elle le

Nous offrons des ‘prix surprenants'’ ces jours-ci Quelque soit ce que 
vous desirez les prix vous souriront.
KTOFFE8 A ROUES,

permis de... de voue adorer !
-J - vous b» permets encore, do n»»ige. Au contraire, je la con- 

Au besoin même je vous l’or- nais, moi, la souffrance ! Je n’ai 
donne ! jamais été rich**, comme vous ;

—A lore je u comprends pas du je n’ li jamais vécu dans le luxe* t
Il vous faut un .

Elle riait de nouveau, et 
M. Aristide restait debout, embar­
rassé de sa yrande personne, avec 
l'aime gênée d’un amoureux.

—N m'empêche/ pas de travail­
ler. Sinon re vu» f. rai grouder 
par Kolaud quand il rentrera. 
Asseyez vous a côté de moi, et 
causons.

Un charmant couple, ce jeune 
homme et cette jeune fille. Lui, 
plutôt bien que mal, en dépit de 
sa minceur et de sa taille trop 
haute. Sci yeux noi*s, honnêteê 
et lrancs, écl 
ge. En cet homme de viut-ciuq 
ans on devinai" une d - ces natu­
res droites qu“ le malheur assou­
plit sans le- corrompre. Aristide 
Dnscign. nr, fils du greffier du 
tribunal d- Meaux, se trouvait 
orphelin à d x-huit airs avec une 
petite fort une dedix mille francs. 
La protection d'un camarade d. 
collège de sou père, procureur 
général à Toulouse, le faisait en­
tier dans les bureaux «le l'Hôtel 
de villc.ii Fans. En dehors de 
marquant dan- Cette existence 
paisible et ui.ifcrme. Très assidu 
toujours prêt à accomplir les 
besognes pressées, Aristide mé­
rita.'! hi u viie lYsiime de sc-u
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CHAUSSETTES,comme vous, 
soutien dans l’épreuve que vous 
traverez. Ce sera moi. Mais pour 
que je sois fort, il faut que je 
parle en votre nom, avec une au­
torité qu’on lie récuse pas. Où je 
ne peux rien comme simple ami 
je peux tout comme mari et com­
me frère............

tout SOIES,—C’est pourtant bien simple. 
Je veux bien que vous m’aimiez.

l’es*

CASHEMERES,
AM stook «elected from 

g eeuMtshed repu union end r< _ hwAuUiMTiuD stud books.
ISLAND HOME

» beeetSWflr Mtuated et the heed ot 
ha the Detrett River, ten elles 
■ nooeeetble hr isllroed end

HENRIETTAS,
je veux bien que vous ayez 
pérance de m’épouser uu jour : 
mais pas plus. Que devieudrait- 
on sans l’illusion, sans le rê^e 
d ré ? C’est notre rayon de soleil, 
à noua autres. 'Jeux là qui su 
débaVent. dan» la misère n’ont 
pas d’autre consolation que cette 
lointaine étoile qui brille a l’hori 
son « t leur sourit comme une 
amie familière...

JERSEYS,
BRODERIES,

INDIENNES,
SATINS, ■et âuelller wftk the location way cell et «Ély eO*£«iSïeaîsrsF5COTON A LITS.

PARAPLUIES.
IMPERMÉABLES.Il s’exprimait avec tant d’émo­

tion que des larmes mouillaient 
les yeux de R >land Quant à la 
jeune tille, elle se détournait pu- 
diqnern ni, pour ne pas laisser 
voir son trouble.

- Nous reprendrons la conver­
sation plus tard, s’écria-t-elle 
tout à coup. Pour le moment, il 
serait plu- sag - d- diuer ; d’abord 
moi, je meurs de fain !

Aristide tressaillit de joie ; 
elle ne disait pas“ non "tout de

irai lit bien le visa Tout le Stock est une Attraction Comme Prix.
OO |
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I-Duseigneur goûtait la poésie 
d’Alice. Il hocha triNtera**nf la 
fête pendant que la jeune tille 
se levait pour préparer le dîner. 
Roland n’allait pas tarder à venir 
près la fatigue de sa journée de 
labeur, il ne devait pas attendre 
le repas du soir. De coutume, le 
maître d’étude rentrait à six heu­
res et d mie. Le collège Saint- 
Maurice ne recevait que des ex­
ternes ; M. Saetou eu profitait 

. , , pour envoyer les professeurs et
clv fdir et. Au bout de six ans, il |eg pjonB nourrir au dehors à 
toucha t des appointements tu- - jeur„ frais. Il n’y u pas de petites 
huh-ux . dix-huit cents francs et ! économie» : autant de gagné pour 
<« ut cinquante, lrancs de gratin-!

La forte

j ”11c/>
PRIX QUI VONT VITE ! ïiINICe département est encore bienReçu un autre char plein de Chaussures 

rempli de ce qu’il y a de mieux et contient ce qu’il y a de mieux en bon gout 
en style et en grande valeur pour peu > argent 5SOC -3 Aa IIQu’est-ce que vous avez à man­

ger ce soir, Aristide ? reprit Ali­
ce. Voilà que maintenant elle ne 
l’appelait plus “ monsieur ! ” . 11 
balbutia d’une voix étranglée :

—.l’ai du veau et de» corni­
chons ! mademoiselle.

Le Veau et les cornichon» for­
maient un contraste si drôle avec 

Les administrateurs, ces une solennelle demande en ma- 
I fameux admistrateurs dont ont riag.- qu’Àlice et Aristide rirent 
parlait oujou s t qu’en ne voyait comme rient seuls les écoliers et 
j- mais ! les poètes La tristesse mè ne de

—Enfin, te voilà* Round ! Roland se dissipait devant i'h • 
s’écria la jeune fille quand s »u j larité de son ami et de sa mjbut 
frère parut Je te préviens quel —Apportez vos provisions, 
tu es eu rètar . d’un quart d’heiv | répliqua-t-elle joyeusement. Je 

j vous autorise meme à y joindre 
— On in’a chassé du collège deux bouteilles de cidie. Nous 

Saint-Maurice ! Jusqu’à ce que autres, nous possédons du bœuf 
j’aie trouvé une autre place si j'eit et du fromage. Que de richesses ! 
trouve une, c’est toi qui devras -Alors vous m’invitez?

—Oui. Ce soir nous dînons......
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146, 148, 160, 152 et 164 Rue Sparks.catam aux etreiine» c§oc î

'Ss'ryri 35 hdï o’üonnor.Un jour, Roland Montfranch t| 
<p r s'installaient an, 

même étage que lui rue Cardinet. 
Et eu lemon t alors l’employé 
paisible connaissait les joies et les 
douceurs de l'amour.

Qui n’eût pas adoré cette eu 
perbe créât u c ? I ne de ce» 
beauté, qui font retourner les 
hommes dans la rue et donnent 
au vieillard un soubresaut de 

-u De* cheveux très noirs, 
d. s reflets de satin, eus

S
<3

‘4X' w,,s0n|éJONC D'O* SOLIDE,
35c. pour u* Jone valant $2.
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■e nourrir

11 cachait »a tète entre «es | en famille 1 
main» tremblant- « ; d'abord très 
abattue, elle aussi, la jeune tille 
réagissait vite.

— Eh bien, jete nourrirai, mo» 
bon Roland, répliqua-t-elle avec 
un doux euurire. Chacun «on

Guide du Bureau de Poste d'OttawaiZfWpfuEluch wux quigêoe»'t, tant 
épais et lourds ; fiére couronne 
posée sur une tête fine qui ra, - 
p lait étrangement le profil de 
la Vierge, duns le prodigieux ta­
bleau de Velasquez, le Couron­
nement, uu' est au musée de 
Madrid- E- teint pôle avait des 
tons délivati- de nacre. Les yeux 
gris, sein- s «le petites taches bru­
nes, étincelaient de vie et jeu- 

l’as une. ride sur front

III

Au temps de si splendeur, le 
le banquier Montfranehet répé­
tait comme plaisamment :

Je lais donner a mes enfants

Arrivée et Depart des Malles,.

MA .LKh. JFermetn re.
tour ! Trente francs par mois, 
cela fait un franc par four. Nous| une instruction très solide. Qui 
aurons du pain Rien que du peut prévoir l’avenir ? Nous vi. 
pain, par exemple 1 Donc, tu exa vous à une époque troublée ou 

le lendemain n’est jamais assuré. 
Je veux que mon fils et que ma 
tille soient en état de gagner)

Entré de bonne heure au col­
lège, Rolaud eut tous les maîtres 
ajites à compléter une éducation 
parfaite. A seize ans, possédant 
déjà son diplôme de bachelier ès 
lettres, juste à l’âge permis par 
les réglements universitaires, 
il se mettait résolument à 1 étude 
des sciences. Le double examen 
passé, ce j une homme aurait eu 
le droit de s'amuse)- 11 de 
gaiement l.t vie. La fortune de 
son père, les camaraderies qui 
l'entouraient : a-1 tant de séducti­
ons auxquelles il résista, non 
sans luttes. C’est ainsi que, con­
tinuant ses études, ce million­
naire devint licencié ès eeuies. 
11 se préparait à commencer »on 
volontariat, mais il tut réformé 
jiar la commission médicale Rien 
de grave. Le major du régiment 
s’ nquiétait teulement de irou 
blés nerveux dans la région du 
c.eu . Cette j-uuesse 
n’empêcha oas Roland d’aller de 
temps à autre dans le mande. 
Bordeux est une ville de plaisirs 
la cité de France peut-être qui 
m uig - le mieux et s’amuse le 
plus. La R rd uaise est presque 
toujours jolie, de facile h meui 
et obtient aisément les bouiies 
graces do quelques-unes de e s 
lin s creature). Joli garçon, cava­
lier élégant, tireur habile, il de­
vait couquéiir sans peine ce* 
succès agréables qui caressent 
llattvueement l’amour propre.

Solution d’Antipyrine OUEST.—Toronto, Hamilton, London, Peter-1
boro. Smith's Falls, Perth................................ j

Belleville, Napauee, Bowm.
Manitoba, Territoires du N

lombic Britanni«|ue..........
Sharbot Lake, Norwood.. ..
Brockville, Kingston....
EST.—Montréal, etc....

Halifax et St. Jean, etc.—(Ligne Courte) 
Provinces Maritimes et l'Ile du Prince Edouard 
Cornwall, Morrisburg, Lancaster, etc...
Québec et Trois- Rivi- ree..............
Kl A TS UNIS—Via Ogdeneburg 
OUEST des Etata-Unie................

NEW-YORK, malle directe........

A. P. A P. M. M
6 "0 
s soauville......................

ord Ouest et la Co
7 9

Roland eut honte de »a fuiblva- 
se devant l'énergie et la confian­
ce de sa sœur. H ee leva, et lui 
dit avec tendresse :

—Comme tu es forte et couru

- 8trouette 9
cie {pur et b’une, pas un délaut vans 

ce corps harmonieux el souple 
La vraie héroïne de ru mail, à la 
taille flexible, aux mains élégan­
tes et un peu a l ligé s ; une hé­
roïne, mais aussi une femme très 
moderne, quoique sans nerfs el 
d'une bonne santé inusable. 
Muet, Aristide la mangeait des 
yeux pendant que le joli pied 
d’Alice jouait agilement sur la 
pédale de la machine à coudre 

—Voilà tout ce que vous me ' 
racontiz ? dit-elle soudain, un

8
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Elle releva fièrement la tè •.
—Quel pacte avons-nous fait ? 

répliqua-t-elle. Après la cafralro- 
phe q ui nous a brisés, no- e avons 
juré que tour serait coininu « en­
tre nous deux Tu m’as promis 
d’être un travailleur énergique ; 
je t’ai promis d’êtie une amie 
fidèle. Avons-nous le droit de 
nous plaindre ? L'honu ur e t 
intact. Four quelques billets de 
raille francs, uons avoue sauvé 
la mémoire sacrée du père. P s 
une tache sur ton nom ni sur le 
mien ! Nous somme» misérables : 
eh bien, après ?

Aristide Duseigneur les écou­
lait sans prenon cer un mot. 
Soudain il la main :

—Mou ami, lui dit-il d’une 
voix émue, je vous supplie de 
m’accorder une giâce* Donnez- 
moi la main d’Aü e. Je l’aime 
et je la respecte comme la plus 
noble de» créatures.

Ces paroles simbl lient si peu 
en situation, qu-- le frè e et la 
sœur se regardèrent, stupéfaits. 
La jeune Mlle contemnla so . 
amoureux av. c une vagu • 
pitié.
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Kouees" Point..............................
Prescott.........................................

:lo
Kemptv

Kars, Keiimore, Osgoode Station, Oxford Station 
Chemin de fer do Paciftqoe, Or «ht : 

North Bay et tous les
de Pembroke......................

Arnprior, Pakenham, Pembroke, Renfrew et j

Carleton Place............................ .
Appleton, Ashton et Stittsville 

Chemin de fer on Pacif 
Pointe Gatineau, Buckingham,

KT DANS TOUTES I.KS VRINOIPALES I (XI
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4 15 
4 15

Ile
cKville
IN'l'nr. fer dp Saint-La Trent et 

k, North Gower et Metcalfe..(Avis aux Consommateurs I 9 4 15
11

peu blagueuse.
— Je vous admire, répliqua-t- 

il en souriant.
—Je le sais bien. C’est ce qui 

me là ch ■.
—Pourquoi f
—«Parce que vous allez encore 

parler de votre amour
Le jaune homme rougit comme 

une pensionnant prise en fraude
—Si je ne vous j»arle pas de 

mou amour, quelle joie me reste­
ra-t-il daus la vie ?

A son tour, Alice tourna vers 
lui ses y$Lix où luisait une ex- 
p ession tendre. Puis quittant sa 
machine à coudre, elle ajouta 
doucilement :

—Il faut qu* nous ayons une 
décisive. Rai-

Mattawa, 
1 Ouest

Pointe àPRODUITS ae laXi< 10 30 8Parfumerie Oriza L. LEGRAND 10 30 8
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12 201 
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Chemin de fe* dp Canada Atlantique : 

Alexandria, Glen Robertron, Greenfield, Max )
ville.............................. ..........................  /

Eastman’* Springs, South Indian, St. Polyoar-1
pe, Coteau Station, etc.................................... j

Jonction dp c. defer Pontiac et Pacifique : 
Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton,) 

Nhawville, Heyworth, Fort Coulonge, etc.. / 
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11 45 5 60Par Diligence :
Bell’s Corner, Richmond, Skead’s Mills, 

tonburgh, Fa lowfield et Mosgrc. e
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fiATINFAU.—A la Rivière du Désert
Chelsea et Ironsides............................
Ramsay’s Corner, Hawthorne, lundi, 

et vendredi........................................

4 00 10 45

3 30 12 15 Cexplication 
soiiuoi.s tVoidemviil. Je u igno 
re pas que vous m’aimez, ut vous 
savez fort bien que vous ne m’è- 
te* pas indifferent.

—Ah ! que je suis heureux !
—Pourparler de votre bon­

heur, attendez au moins que 
j’aie fini ! Ma heureusement, mo. 
ami, nous s mines pauvie» tou» 
les deux : plus que j auvres, 
misérables. Vous gaguez cent 
cinquante francs par mois, j’en 
gagne trente. Admettons que 
daus un a ., mes leçons de piano 
et mes travaux de couture me 
donnent quatre <n* cinq louis 
tous les trente jours : voilà tsut 
ce que je peux espérer. Donc, et 
nous nous marions, nous serons 
de simples guvux 1

Et dans son sourire sonore elle 
montrait des dents b.anches, 
égales et bien rangée», qui étin­
celaient, dans ce radieux visag .

—Parfaitem nt juste ! Daigiv z 
remarquer que vous aurez tou­
jours plus riche arec moi qu’avec 
Roland.

— Les épreuves qu’on accepte 
quand en vit avec son frère ( et 
qu’on ne peut pa» faire antre-

mercredi }
12 15Billing’* Bri.igc, Stewardton. 

Cummings’ Bridge, Robillard,
man’* bridge..........................

Archville, Ott-iwa Eet 
Merivale, City Vie 

et samedi..........

1 30 11 30

SOLUTION PAUTAUBEBGE
AU CHUO*HYDRO-PHO«*HATE DE CHAUX CRÉOSOTt

le roméOe le plæ eir et efficace contre les

—Ah ! çà est-ce que vous à'es 
atteint d'aliénation m totale Y 
de ma ida t-elle.

D’habitude, à la moindre gron- 
dene de Mlle Meufram het, le 
sentira -ntal Aristide dtV^naii 
tout rouge ou tout pâle ; tuai» il 
obéissait douilein ut et genti­
ment comm.* un caniche. U ré­
pliqua d’uu ton très ferme :

—Je ne suie ni aliéné ni ab­
surde, mademoiselle, je n'ai pas 
réfuté,votre raisonnement de t oui 
à l'heure psree que je me réser­
vais de vous convaincre nu jour 
ou l’autre Maintenant la situati­
on n’eet plus la môme. Tant que 
v us avi z à peu près de qu-û 
vivre, votie frère et vous, je ne 
me serais pas permis d’intervenir 
dans des affaire» qui vous sont 
personnelle».

—Et vous vous y croyez au­
torisé à présent î

Maie la timidité n t gênait plus 
Duseigneur. Une foie lancé en 
avant, il ne recalait pas.

Orléane, Hurd
11 10 00
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Malles Anulaises :
Lundi, 2, 9, 16, 23, 30 
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PM WISH, MUMMCMITII CMMMtfUE», TW* i»ClEHHtt et OPfMMTHE» 
reeâa ékm L FAUTAUBIftOE, M » 0*mr. PARIS.
dépôt» DjUïs retiras tes pbimopalis pharmacies do oanapa

^17III Sa T, 5, 12, 
5, 12,

19, 26 
19, 26

M. Montfranehet eomtait bien 
que *on fils lui succéderait à la 
été de sa maison de banque. Où 

trouver un être plus accompli / 
Roland avait nu don rare. Il était 
né polyglotte. Il apprit tour à 
tour, comme en se jouant, l’an­
glais, l’alîemand et l'italien. Au 
moment où la ruine de sou père 
détruisit son exi»ienoe, le jeune 
homme sj promettait d’étudier 
les langues slaves.

Intelligence et bien douée 
comme son irère, Alice suivit 
l’exemple de l’aine. Léo Delibes, 
de passage à Boidvaux pour une 
représentation de Lakmé, eut 
l’occa ion de laire de la musique 
avec el.e. Il demeura émer­
veillé.

I

«M?»1,“““■1 u;po!te 15
Heures du Bureau, de 8 A.M. à 8 P.M 
Mandata sur la Poste et la Banque d’Epargnes, de 9 A.M. à 4 P.M.

J. QOUIN, Maître de Poste.
•JM».

Bureau de Poste d’Ottawa, Février, 1191
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—Mon cher Boland, continua 
l’employé, avant votre arrivée 
j’ai4 demandé à vetre e»œ*r de I 15 Ware nou sx ti o\{Al§mntinuer) ” rVo DO Canada.
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